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Shut your eyes and see
a été présentée à Exprmntl galerie à Toulouse du 28 mai au 11 juillet 2009.

L’exposition a reçu le soutien du
Centre national des arts plastiques, ministère de la culture et de la communication

(aide à la première exposition personnelle)
et l’aide matérielle de la ville de Toulouse.

Charlotte Cazal est née en 1982. 
Elle vit et travaille actuellement en Belgique et en France.

    

Shut your eyes and see
was shown at Exprmntl galerie in Toulouse (France) from may the 28th to july the 11th 2009.

The exhibition has received the support of
the national center for fine arts, french ministery of culture and communication,

support to the first solo exhibition,
and the material support of the city of Toulouse.

Charlotte Cazal was born in 1982. 
She lives and works in Belgium and France.



« Mais nous devons fermer les yeux pour voir,
lorsque l’acte de voir nous renvoie, nous ouvre
à un vide qui nous regarde, nous concerne, 
et en un sens, nous constitue. »

Georges Didi-Huberman



Se couper en morceaux pour rentrer dans l’étui
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No(s) impasses
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Le temps s’écoule et rien ne se passe.

(...)

– Le néant pour un sujet déterminé 
est le domaine d’inexistence de ce 
sujet –.

La léthargie est une forme de vie 
ralentie qui permet à certains ani-
maux de surmonter des conditions 
ambiantes défavorables.

La forme sans organicité.
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Il arrive  parfois qu’une exposition amène le re-
gardeur en dehors du paysage qu’elle ordonne, 
en dehors des sentiers que son écriture présup-

pose, préférant encourager un point de vue, non 
pas omniscient, mais à la fois extérieur et sub-
jectif. Il en est ainsi de Shut your eyes and see, 
proposition au sein de laquelle les œuvres présen-
tées par Charlotte Cazal, comme découpées, auto-
nomes, tissent un réseau de relations complexes, 
un dialogue effréné et multidirectionnel, sans 
règle, à la limite du brouhaha. Car il est avant 
tout question de dialogue, quand chaque élément, 
soigneusement mis en forme, entre en résonance 
avec les autres sans que l’on puisse entendre ce 
qu’il se dit. Un tumulte, silencieux donc, où le 
regardeur imagine la lettre, le mot, le propos et 
l’histoire.

L’invitation n’est pas pour autant sans conditions. 
Approcher l’œuvre de Charlotte Cazal suppose des 
risques, premièrement, celui de ne pas opérer une 
distanciation critique à l’égard des valeurs qu’il 
serait facile de prêter au noir et au blanc. Ce pro-
tocole, issu en grande partie d’une pratique com-
pulsive du dessin, notamment sur post-it, entend 
plus créer un système dual, binaire, au sein duquel 
la pratique du trait (au stylo bic noir) se heurte à 
l’espace qui l’abrite, générant une tension entre la 
forme et le vide (ou le silence) qui la nimbe. 

Dans un cas comme dans l’autre, Charlotte Cazal, 
influencée par la philosophie zen, s’essaie à ma-
nifester la densité de l’absence (qui n’en est donc 
pas une), sa matérialité, créant au sein même de 
l’œuvre un dialogue qui s’appréhende à la lumière 
d’une dimension structuraliste. La couleur de ces 
figures flottantes et vibrantes ne manifeste pas 
tant une quelconque charge émotive que la condi-
tion même de leur existence. 

Charlotte Cazal met à disposition des objets qui 
ont croisé sa route, et donc, d’une certaine ma-
nière, qui ont participé à construire ses représen-
tations du monde. Pour autant, il ne convient pas 
de parler d’éléments relevant d’une mythologie 
personnelle, mais plutôt d’une archéologie. Ces 
derniers ne participent pas d’une narration à la 
première personne. Il est moins question de la 
charge émotive liée au vécu de l’artiste que des di-
mensions culturelles et historiques propres à ces 
objets. Ils relèvent de la citation. Il est de même 
difficile de parler de processus cathartique dans 
le sens où le signe est bouleversé et laissé libre 
d’envahir l’imaginaire du regardeur (il n’illustre 
pas un temps passé et ne cherche pas à l’exorci-
ser). Chaque élément s’inscrit dans un processus 

de distanciation critique proche de l’effet-V re-
commandé par Bertolt Brecht « Pour qu’une chose 
connue devienne une chose reconnue (remarquée), 
il faut qu’elle cesse de passer inaperçue  ; il faut 
briser avec l’habitude qui fait que cette chose n’a 
pas besoin d’explication. Il faut mettre sur l’évé-
nement le plus commun, insignifiant, mille fois 
répété, le sceau de l’inhabituel », ceci étant gran-
dement dû aux connexions établies entre les élé-
ments et les œuvres qui les abritent. A la croisée 
du formalisme et du structuralisme, Charlotte Ca-
zal attache en effet une importance forcenée à la 
scénographie, sinon, à l’agencement des créations 
dans l’espace, n’hésitant pas à passer des heures 
entières à déplacer les éléments avec minutie, un 
par un, centimètres par centimètres, jusqu’à ob-
tenir un réseau de communication à l’équilibre 
fragile. A ce sujet, les pièces pourraient aisément 
malmener et prendre le dessus sur leurs voisines. 
Plus que jamais, sa pensée de la structure et de 
la matérialité du vide est omniprésente. Le regar-
deur n’est soumis à aucun protocole de prélève-
ment, il est libre de rejeter ou de prendre, d’ouvrir 
ou de fermer les signifiés, il n’y a aucune charge 
morale vis-à-vis des objets employés — les titres 
commençant par «  No(s)...  » n’indiquent-ils pas, 
à la fois, la possibilité du refus, du rejet, comme 
celle de l’appropriation, ou de l’assimilation ? 

Shut your eyes and see est une construction ou-
verte où il convient de composer à sa guise avec ce 
que l’on voit, où il convient de remodeler le sens 
afin d’esquisser un paysage personnel, un endroit 
oublié du monde et du temps qui demande que 
l’on ferme les yeux pour le regarder. Traversée de 
part en part par une volonté “d’isolation préven-
tive”, l’œuvre de Charlotte Cazal se moque de l’in-
novation et ne verse jamais dans la “trouvaille”, 
dans la “nouveauté”. Cette prolifération fréné-
tique de connexions entre des éléments stricte-
ment agencés n’est pas sans rappeler les mots de 
Roland Barthes au sujet du Bunraku : « Ce qui est 
commencé par l’un est continué par l’autre, sans 
repos.  » Le regardeur fait face à un univers im-
permanent, précaire, au sein duquel son potentiel 
critique est sollicité, et où le signe, vidé par sa 
mise en relation avec d’autres, peut être réactivé 
sans qu’aucun protocole ne soit imposé. Le seul 
moyen de se protéger du monde contemporain se-
rait donc de n’avoir de cesse que de réinventer ses 
visages et mécanismes, car comme l’affirmait si 
justement Diderot dans son article de l’Encyclo-
pédie consacré à l’Art : « La perception des rap-
ports est l’unique fondement de notre admiration 
et de nos plaisirs. »

Une pensée pour Janus
anthoni dominguez
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« Ce qui importe par-dessus tout dans une œuvre d’art, 
c’est la profondeur vitale de laquelle elle a pu jaillir. »

James Joyce, Ulysse.

Au fond du souvenir, les images sont debout, en éveil. Leur souffle persiste. 
T’as vu la gueule du monde ? 

Il faut fermer les yeux pour voir. 
Où est Ulysse ? 

Nous, ici, partout : il suffit de vouloir.

J’ai pénétré une estampe, un non-lieu à fleur de terre
Impossible d’isoler un rayon pour remonter à la source de la lumière diffusée

Est-elle naturelle ? Est-elle artificielle ? 
Et le vide, ce vide.

Rencontré sans surprise et sans effroi, que j’apprends à aimer à mesure de 
l’avancée du corps et duquel  émane un silence fécond. 

Je n’ai pas oublié que dehors il y a la guerre. 
Je n’ai pas oublié que dehors il y a les guerres.

Des cerveaux contre cerveaux, des bras contre bras, de soi contre soi
Je ne rêve pas

Quelqu’un a déposé là les bribes d’une histoire.
S’agit-il d’une histoire passée ? D’une histoire en cours ? D’une histoire à venir ? 

Je ne rêve pas
Je vois

Les lames mates de haches abîmées d’avoir fait leur travail de haches
Je vois

Des objets familiers portant le deuil de leur utilité
Je vois

Des objets familiers portant le deuil de leur inutilité
Quand, dehors, comprendrons-nous que l’essence n’est pas cette matière que 

l’on entasse sans limite ni amour, que l’on jette sans pitié dès que le renouveau 
superficiel s’impose d’un coup d’un seul d’un seul coup ?

L’homme hurle sans crier
No future

Il ne veut pas rendre sourd
Il veut rendre la vue

À la vie

T’as vu la gueule du monde ? 
Il faut fermer les yeux pour voir. 

Où est Ulysse ?

Extrait de l’article éponyme paru dans la revue Ponytail, Londres, 2009.

Le vide sans effroi
anaïs delmas
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Deux pôles au minimum
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No(s) libertés

146 147





1. Si l’on est forcé de tout envisager par le prisme de la Rupture, je veux 
dire isolé au milieu de nulle part (forcée d’apposer une image à un type de 
non-situation), le corps n’est plus non plus,
apparaît alors cet océanique (mon préféré des six) et magnifique rien, 
il s’agit bien de cela, c’est bien parce que je vous respecte, il ne faut pas 
tricher. 

Rien, du latin res = la chose.

151



Se couper en morceaux pour rentrer dans l’étui���������������������  6
Haches, cubes en plastique et silex peints sur structure en 
plexiglas
Axes, plastic cubes and painted flints on plexiglass structure
70 x 70 x 40 cm – 2009

No(s) espoirs����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������� 14
Terre cuite peinte, tiges en métal et hameçons sur console en 
plexiglas
Painted terra cota, metal rod and hook on plexiglass shelf
90 x 65 x 10 cm – 2009

No(s) dispersions �������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������� 20
Fil de nylon, verre et céramique peinte sur structure en plexiglas
Nylon threads, glass and painted ceramic on plexiglass structure 
70 x 70 x 30 cm - 2009

Nou(s) coulons������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������� 28
Tuyau en cuivre peint, corde et carton sur console en plexiglas
Painted copper tubes, rope and cardboard on plexiglass shelf 
35 x 25 x 25 cm – 2009

No(s) impasses ������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������� 36
Matériaux mixtes sur console en plexiglas
Mixed media on plexiglass shelf
15 x 20 x 30 cm – 2009

Par les petits trous du masque��������������������������������������������������������������������������������������������������������44
Bronze peint et typographie
Painted bronze and typography
4 éléments (150 x 10 cm) – 2009

No(s) extractions������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������48
Fils de nylon, plastique et plâtre peint sur structure en plexiglas
Nylon threat, plastic and painted plaster on plexiglass structure
dimensions variables – 2009

Démembré���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������54
Patin à glace sur cube en plexiglas 
Ice skate on plexiglass cube 
65 x 65 x 75 cm – 2009

No(s) distractions������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������� 58
Fil de nylon, bombes de gaz sur cube en plexiglas 
Nylon thread, gas bomb on plexiglass cube.
dimensions variables – 2009

No(s) rejets���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������64
Cloche en verre et figurines en porcelaine peintes sur cube en 
plexiglas
Glass lid and painted porcelain figurines on plexiglass
65 x 65 x 75 cm – 2009

No(s) larmes���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������72
Latex, verre et lestes en plomb sur structure en plexiglas
Latex, glass and lead weights on plexiglass structure 
70 x 30 x 90 cm – 2009

No(s) tentatives��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������78
Corne et cuir
Horn and leather
15 x 15 x 45 cm - 2009

No(s) repos�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������84
Casque d’enfant, pavés peints et matériaux mixtes sur cube 
en plexiglas
Child’s helmet, painted pavements and mixed media on 
plexiglas cube
65 x 65 x 85 cm – 2009 

Voodoo trance & capsules�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������92
Pied d’appareil photo, verre soufflé et matériaux mixtes
Camera tripod, blown glass and mixed media
dimensions variables – 2009

Ulysse���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������98
Résine, silicone, verre et matériaux mixtes
Resin, silicone, glass and mixed media 
Dimension variables – 2009

    

Deux pôles au minimum������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������111
Dessins au crayon et à l’encre (diptyque)
Pencil and ink drawings on paper (diptych)
150 x 220 cm – 2009

Cagoules (série 1)������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������114
Série de vingt impressions numériques
Serie of twenty digital prints 
30 x 40 cm – 2009

En construction����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������135
Dessins à l’encre (diptyque)
Ink drawings (diptych)
30 x 40 cm – 2009

No(s) paysages������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������139
Dessins au crayon (diptyque)
Pencil drawings (diptych)
30 x 40 cm – 2009

En disparition����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������143
Dessins à l’encre (diptyque)
Ink drawings (diptych)
30 x 40 cm – 2009

No(s) libertés������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������147
Dessins à l’encre (triptyque)
Ink drawings on paper (triptych)
30 x 40 cm – 2009

Cagoules (série 2)������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������152
Série de cinq dessins à l’encre
Serie of five ink drawings
50 x 70 cm – 2009

I n d e x  d e s  œ u v r e s  –  L i s t  o f  w o r k s
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